
Le 11 mars 2015 
 
Aujourd'hui mercredi 11 mars est le triste anniversaire de la catastrophe de Fukushima. 
A cette occasion, l'association l'Ecologie Pour Vence s'est réunie pour un court temps de recueillement à 19h15 au monument 
aux morts rue du Colonel Meyere à Vence. 
Suite à la lecture du texte suivant par Patrice Miran 
"Une pensée pour Fukushima.  
 
A l’heure du quatrième anniversaire de la tragédie de Fukushima, force est de constater que le Japon a du mal à se relever. En 
effet, alors que sur le plan matériel les reconstructions peinent à avancer, les esprits mettent quant à eux du temps à cicatriser. 
La situation des populations déplacées est un cas épineux, puisqu’en mars 2014 près de 267.000 personnes vivaient encore 
dans des habitats temporaires et des préfabriqués.  
 
Mais il y a plus inquiétant. Une étude récente fait état de l’apparition de nouveaux cas de cancers de la thyroïde chez les 
mineurs, ce qui semble être l’une des conséquences directes de l’accident de la centrale nucléaire de Fukushima.  
Dans cette situation, le gouvernement japonais ne trouve rien de mieux que de jouer sur les normes annuelles d’exposition aux 
radiations pour permettre le retour des populations déplacées sur place. Ainsi, le Japon a permis aux habitants des zones où le 
débit de dose annuel peut monter jusqu’à 2.5 fois ses propres normes pré-Fukushima de revenir ponctuellement chez eux.  
Comme en Ukraine, en Biélorussie et en Russie la contamination chronique va produire ses multiples effets dévastateurs sur 
les populations concernées au mépris du sacrifice de celles et ceux qui ont mis en danger leurs vies juste après l’explosion 
d’hydrogène du réacteur 4 de Fukushima Daïchi.  
 
Ayons une pensée en cette heure pour ces personnes qui ont évité le pire et aussi pour toutes ces populations déplacées et 
exposées à la radioactivité qui n’ont pas fini de payer dans leur chair la folie de celles et ceux qui développent encore 
aujourd’hui l’industrie nucléaire." 
Les écologistes ont respectés une minute de silence... 

Emmanuèle Pillard-Le Breton 

 


